RUE DES MARTYRS, 

Au bas de Montmartre la petite Porte 
de la Maifon à jaloufies vertes , en face 
de la Penjion . 

XJn précis, fini pie & vrai, mérite toujours l’attentioit du 
Public, commençant par l’Hiftoire Naturelle, qui nous prouve 
■fjue tout a été fait pour l’utilité de l’homme. Si le Créateur 
nous en a cachés les avantages, c’eft autant pour abaiffer 
notre orgueil, que pour nous engager à des recherches 
aulïï profondes qu’exaétes. 

Les hommes claffés dans les Sciences de la Médecine, & 
de la Chirurgie, font-ils les feuls à qui la Nature ait dé¬ 
couvert lès moyens& à qui l’Humanité loit redevable de 
ces fecrets viétorieux, contre lefquels les maladies les plus 
extraordinaires, les plus invétérées, & quelquefois mortelles, 
cèdent, après avoir réfifté aux Remèdes les mieux indiqués. 
Pour répondre d’une maniéréfatisfaifante,il fuffit, Id’ouvrir 
le Dictionnaire de Médecine de M. Chomel-.Il annonce 
que différens remèdes doivent leur découverte à ces Philo- 
fophes admirateurs de ce dont eft compofé ce vafte Univers. 
2° La fageffe du Gouvernement nauroit pas continué le-, 
tabliffement de la Société Royale de Médecine. 

Les Doéteurs qui la compofent font trop juftes, pour croire 
qu’ils ne foient rélervés qu’à eux feuls de pénétrer les entrail¬ 
les de la terre, pour connoître la formation des Métaux, 
& procurer les végétaux qui croiflënt de l’un à l’autre Pôle, 
& anatomifer les Animaux de toutes efpèces, & de tous 
climats pour s’inftruire. 

Les Démonftràteurs d’aujourd’hui ne font que les Inter¬ 
prètes des premiers temps : du temps.même que la Médecine 
étoit au Berceau, ces grands Hommes nous en ont fait con- 













Moître l’utilité, 8c la néceffité. Si leurs travaux n’ont pas 
été fuivis d’un fuccès plus brillant, du moins il nous ont fait 
connoître les pays qu’ils ont parcourus, & nous ont engagé 
d’aller plus loin qu’eux fi nous le pouvions. 

Ce n’eft qu’après une Étude particulière, & une appli¬ 
cation continuelle de plus de trente-fix ans, que le Sieur J alla, 
ancien Chirurgien Privilégié de l’Académie Royale de Chi¬ 
rurgie de Paris, & de la Commiflîon Royale de Médecine, au- 
torifé par Arrêt de Nofleigneuts de la Cour du Parlement, 
eft parvenu à vaincre les plus dangereufes Maladies, même 
la Goutte & la Paralyfie , & pour prouver les faits qu’il 
annonce, & en conftater la notoriété, il traitera les Ma¬ 
lades quxl’honoreront de leur confiance, en préfence de Mef* 
fleurs leurs Médecins & Chirurgiens, &ceux qui fe mettront 
à portée d’être foignés chaque jour, ne feront aucune avance 
qu’ils ne foient convaincus, & contents des Remèdes que 
ledit Sieur leur adminiftrera. 

Il continue de donner fes Confultations Gratis. 


OBSERVATION. 

On s’eft permis envain de critiquer la capacité & l’expé¬ 
rience du Sieur Jalla. Il eft eil état depuis plus de 36 ans, 
d’en donner des preuves fans réplique. En 1759 » Ü fit an¬ 
noncer dans les Papiers Publics, 8c notamment dans le Journal 
Hifiorique du Mois de Novembre , pag. 399 , qu’il traite- 
roit les Malades réputés incurables, comme il fait encore 
avec fuccès, fous les yeux de MM. leurs Médecins & Chi¬ 
rurgiens. Des Soldats abandonnés de plufieurs Hôpitaux qu’il 
a guéris, logés & nourris à fes frais, lui ont mérité la Pro¬ 
tection de Meilleurs les Magiftrats, ainfi que l’eftime & fa 
confidération de MM. de la Faculté de Médecine, & de 
MM. de l’Académie Royal* de Chirurgie. 








